
EMMA MCKOY/LA TROMPETTE

Les États-Unis inculpent un gouverneur mexicain pour avoir aidé des barons
de la drogue
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Le 30 avril, les procureurs américains ont pris une mesure rare contre la corruption au Mexique en inculpant Rubén Rocha
Moya, le gouverneur de l'État de Sinaloa, ainsi que neuf autres fonctionnaires de trafic de drogue et d'armes. Ils auraient aidé
le cartel de Sinaloa à faire passer des stupéfiants aux États-Unis.

Selon l'acte d'accusation, ces fonctionnaires ont organisé un « racket de protection » pour le cartel, en particulier pour
une faction dirigée par les fils de l'ancien chef Joaquin « El Chapo » Guzman. En échange de pots-de-vin et de soutien
politique, les fonctionnaires auraient protégé les opérations du cartel, fermé les yeux sur leurs délits et utilisé des
groupes armés pour aider les trafiquants, permettant ainsi à de grandes cargaisons de fentanyl, de méthamphétamine,
de cocaïne et d'héroïne de traverser la frontière américaine.

Le procureur américain Jay Clayton et les responsables de la Drug Enforcement Administration (DEA) ont qualifié cette
affaire de coup dur contre les fonctionnaires qui permettent la violence des cartels et alimentent la crise des drogues mortelles
dans les communautés américaines.

Le gouvernement mexicain a réagi en exprimant son opposition. La présidente Claudia Sheinbaum a déclaré que le Mexique
enquêterait sur ces allégations mais n'arrêterait pas forcément les fonctionnaires.

Elle a qualifié l'action des États-Unis d'« ingérence » aux affaires mexicaines et a exigé des preuves solides avant toute
action. M. Moya a nié tout lien avec le cartel.

Depuis des années, de nombreux Américains craignent que l'argent et le pouvoir des cartels ne s'infiltrent dans la politique
mexicaine. La violence liée à la drogue continue de causer de nombreux homicides au Mexique, souvent estimés entre un
tiers et plus de la moitié ces dernières années, et contribue aux homicides et aux surdoses aux États-Unis.

Les conservateurs américains affirment qu'il est nécessaire de renforcer la sécurité frontalière, notamment en
construisant un mur pour arrêter le trafic de stupéfiants. Les progressistes suggèrent que la légalisation de la marijuana
et la décriminalisation des drogues dures réduiraient les profits des cartels.

Peu reconnaissent la cause profonde : une maladie spirituelle, omniprésente en Amérique du Nord.
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Dans Galates 5 : 19-20, la Bible évoque la pharmakeia (souvent traduit par « sorcellerie ») qui, dans l'Antiquité,
impliquait l'utilisation abusive de drogues modifiant l'esprit dans le cadre de rituels païens. Même il y a 2000 ans, l'opium
extrait du pavot était connu pour ses effets psychoactifs.

Aujourd'hui, des millions d'Américains et de Mexicains se tournent vers des drogues illicites dans l'espoir de combler un vide
intérieur, mais la dépendance ne fait qu'aggraver ce vide et alimenter une vague de criminalité sur tout le continent.
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